
1 
 

 

REPUBLIQUE DU CONGO 

Unité-Travail-Progrès 

=-=-=-=-= 

 

 

 

PARTI CONGOLAIS DU TRAVAIL 

=-=-=-=-= 

 

 

ALLOCUTION DE LA CAMARADE ARLETTE SOUDAN-NONAULT, 

MEMBRE DU BUREAU  POLITIQUE, A L’OCCASION DE 

L’INHUMATION PROVISOIRE DU PRESIDENT PASCAL 

LISSOUBA 

 

Brazzaville, le 31 Août 2020  

 

 

 

 

 

 

 

 



2 
 

Mesdames et Messieurs, 

 

Le destin sans doute, mais aussi le choix de la direction de mon parti 

et de son Secrétaire Général Pierre MOUSSA, ont voulu que 

l’honneur me revienne d’exprimer en ce jour le témoignage du Parti 

Congolais du Travail à l’occasion de l’inhumation provisoire du 

Président Pascal LISSOUBA.  

 

 

Mesdames et Messieurs, 

 

Un étrange hasard a fait en sorte que nous soyons aujourd’hui réunis 

alors qu’il y a 28 ans jour pour jour, le 31 août 1992, celui à qui nous 

rendons hommage prêtait serment au Palais du peuple en tant que 

Président de la république. Trop jeune pour cela, je n’ai pas connu le 

brillant enseignant -chercheur, le biologiste et le généticien, encore 

moins le Premier Ministre de 32 ans nommé par Alphonse 

MASSAMBA DEBAT. Mais j’ai connu le Président élu le 16 août 1992 

au second tour, avec l’appui décisif il faut s’en souvenir du Président 

sortant Denis SASSOU-N’GUESSO et du Parti Congolais du Travail.  

 

Pour avoir travaillé pendant cinq ans au sein de son cabinet et appris à 

ses côtés, je puis témoigner d’une chose: Pascal LISSOUBA était un 

patriote et un homme d’Etat dont le nom mérite d’être inscrit à jamais 
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dans l’Histoire du Congo. Ayant eu depuis l’insigne honneur d’œuvrer 

en tant que Membre du Gouvernement de la République sous la 

présidence d’un homme d’exception, Son Excellence Denis SASSOU-

N’GUESSO, je puis également témoigner qu’en dépit des vicissitudes 

et parfois des violences de notre passé, le fil du respect mutuel entre 

ces deux personnalités ne s’est jamais rompu. 

 

 

Mesdames et Messieurs, 

 

Entre les deux partis, le Parti Congolais du Travail dont Pascal 

LISSOUBA fut membre du comité central de 1972 à 1974 et l’Union 

panafricaine pour la démocratie sociale, qu'il a fondée en 1991, il y a 

eu bien des incompréhensions et bien des divergences. Mais là aussi, 

le respect dû à l’adversaire dans le combat démocratique et les vertus 

du dialogue ont toujours fini par l’emporter sur les querelles stériles. 

 

Parti au pouvoir, le PCT est un parti fier et conquérant, porté par la 

vision du camarade président de son comité central. Premier parti de 

l’opposition, l’UPADS aspire légitimement à exercer de nouveau le 

pouvoir, fidèle en cela aux idéaux de son fondateur. C’est cela le jeu 

de la démocratie, lequel ne peut s'exercer que dans la paix retrouvée. 
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Mesdames et Messieurs, 

 

Pour le Parti Congolais du Travail, au nom de qui je m’exprime devant 

vous, le deuil du Président Pascal LISSOUBA ne doit pas être 

l’occasion de réécrire l’Histoire dans un sens ou dans un autre, encore 

moins de raviver les braises du passé. Ce doit au contraire être le 

moment fondateur d’une démocratie mature et apaisée et la 

confirmation de l’harmonie qui préside désormais aux relations entre 

nos deux partis, dans l’estime et la tolérance des convictions de 

chacun. C’est ce que veut le Chef de l’Etat, le Président Denis 

SASSOU-N’GUESSO. Et c’est j’en suis sûre ce qu’aurait voulu le 

Président Pascal LISSOUBA. 

     

Car ensemble, et avec toutes les autres forces politiques de paix et de 

progrès que compte notre pays, nous sommes le Congo. 

 

Je vous remercie. 

 

 

Arlette SOUDAN-NONAULT.-  


